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Ces images, ces craintes, ces désirs qui 
peuplent notre imaginaire…



Ars moriendi



Un bref regard historique

• Stricte interdit du suicide depuis le début du 
christianisme

• Au cours du 18e: sous l’influence de 
l’humanisme et de la philosophie des lumières 
révision de l’interdit

• Processus de dépénalisation du suicide avec 
la naissance du droit pénal moderne



Carl Stooss, 1893

«C’est la raison que les lois suisses excluent la 
punition de la personne suicidaire dont la 
tentative a échoué; … dans tous les cas ces gens 
se trouvent dans un désarroi tel qu’il méritent 
notre compassion plutôt que la punition.»



Et l’assistance au suicide?

Fin du 19e

Pensée dominante

«L’incitation et l’assistance au suicide est un 
acte d’une telle immoralité et les 
comportements des acteurs impliqués 
représentent une telle violation de l’ordre 
juridique qu’une répression spécifique s’avère 
nécessaire.»

Victor Wellauer, 1896



Dilemme…

…entre la non‐punissabilité du suicide

… et le souci de réprimer les abus en cas 
de participation au suicide



Une solution intermédiaire

Art. 115 du code pénal suisse

Incitation et assistance au suicide

Celui qui, poussé par un mobile égoïste, aura 
incité une personne au suicide, ou lui aura 
prêté assistance en vue du suicide, sera, si le 
suicide a été consommé ou tenté, puni d’une 
peine privative de liberté de cinq ans au plus 
ou d’une peine pécuniaire.



Le contexte original… plutôt…



… que



… ou encore …



L’assistance au suicide …

un droit en Suisse??



Art. 10 

Droit à la vie et 

liberté personnelle

1 Tout être humain a droit à la vie. La peine de 
mort est interdite.
2 Tout être humain a droit à la liberté
personnelle, notamment à l’intégrité physique 
et psychique et à la liberté de mouvement.
3 La torture et tout autre traitement ou peine 
cruels, inhumains ou dégradants sont interdits.



L’initiative EXIT déposée en 2009

«Les EMS qui bénéficient de subventions  
publiques doivent accepter la tenue d'une 
assistance au suicide dans leur établissement 
pour leurs résidents qui en font la demande à
une association pour le droit de mourir dans la 
dignité ou à leur médecin traitant en accord 
avec l’art. 115 du code pénal suisse et l’art. 34 
alinéa 2 de la Constitution vaudoise»



Le contre‐projet … ou le désir 
d’encadrer l’assistance au suicide

Paradoxalement, le souci d’encadrer l’assistance 
au suicide aboutit à la légitimation implicite et 
du même coup à la banalisation d’une attitude 
de soutien à un acte grave.



ENJEUX du 17 juin 2012
•Lien éthique et juridique nécessaire entre le 

subventionnement public des EMS et 
l’obligation d’accepter la tenue d’une 
assistance au suicide? Assistance au 
suicide comme un droit?

•Souci du respect de la liberté personnelle = 
imposer à une institution de soins de tolérer 
ce qu’elle ne désire pas car considéré

comme  contraire à sa mission
•L’assistance au suicide, une pratique de 

soins et de santé publique comme les 
autres? Légitimation implicite par le 
personnel en EMS?



Un regard sur la tradition chrétienne 

La tradition judéo‐chrétienne conteste 
l’image plutôt positive que l’antiquité grecque et 

romaine offrait du suicide.

* Fin de l’empire romain

* Persécutions des chrétiens

La question du martyre 



La réalité biblique … d’une grande sobriété!

Achitophel (2 Sam 17,23)

Abimélec (Jg 9,54)

Saül (1 Sam 31,4)

Samson (Jg 16,30)

Zimri (1 R 16,18) 

Judas (Mt 27,5)



Puisque c’est Dieu qui « tient en son pouvoir 
l’âme de tout vivant et le souffle de toute 
chair d’homme » (Jb 12,10), 

la condamnation du suicide 

est incluse dans celle de 

l’homicide (Ex 20,13) : 

personne ne peut prétendre 

disposer de sa propre vie.



La mort la plus redoutable n’est 
pas la mort biologique, mais 
cette mort qu’introduit le 
péché.

1 Jn 3,14: «Nous, nous savons que nous 
sommes passés de la mort dans la 
vie, puisque nous aimons nos frères. 
Qui n’aime pas demeure dans la 
mort.»



Saint‐Augustin (354‐430) 

« Ce que nous disons, 
ce que nous affirmons, 
ce que de mille manières
nous démontrons, c’est 
que personne ne doit 
volontairement s’ôter 
la vie pour se libérer 
des souffrances temporelles, 
car il tomberait dans les souffrances éternelles »

De Civitate Dei, I, 26



Saint‐Thomas d’Aquin (1227‐1274)

Suicide: Crime contre l’amour de soi‐même
Crime contre la société
Crime contre Dieu

« La vie est un cadeau fait par Dieu à l’homme et 
soumise au pouvoir de celui  qui ‘tue et vivifie’. 
Pour cette raison, celui qui se prend sa vie pèche 
contre Dieu, comme celui qui tue un esclave 
offense celui auquel l’esclave appartient, et ainsi 
pèche celui qui prend sur lui une décision qui ne 
lui appartient pas. La décision sur la vie et la mort 
appartient seulement à Dieu. »



Catéchisme 
Canon 2280
•Responsabilité pour la vie reçue
•Nous sommes des intendants et non les 
propriétaires

Canon 2281
•Suicide: Contraire au juste amour de soi

Offense l’amour du prochain
Contraire à l’amour du Dieu vivant

Canon 2282 
La coopération volontaire au suicide est 
contraire à la loi morale



Plus que des interdictions…

Une approche éthique: capacité d’émettre un 
jugement sur nos actes pour choisir ceux qui 
s’inscrivent au mieux dans un mouvement de 
déploiement de notre humanité

Caractéristiques: Être créature (créaturité) 

Vulnérabilité
Socialité



Canon 2278
•Refus de « l’acharnement thérapeutique »
•Les décisions doivent être prises par le patient

Canon 2279
•L’usage des analgésiques pour alléger les 
souffrances du moribond, même au risque 
d’abréger ses jours
•Les soins palliatifs constituent une forme 
privilégiée de la charité désintéressée. A ce titre 
ils doivent être encouragés



Canon 2282 suite…

Des troubles psychiques graves … peuvent 
diminuer la responsabilité du suicidaire

Canon 2283

•On ne doit pas désespérer du salut éternel des 
personnes qui se sont donné la mort

•L’Eglise prie pour les personnes qui ont attenté
à leur vie



Droit canon (1983), canon 1184: 

Ne mentionne plus 
(à la différence du 
Droit canon de 1917) 
formellement les 
suicidés parmi les 

«pécheurs manifestes auxquels on ne peut 
accorder les funérailles ecclésiastiques sans 
scandale public des fidèles.»



2006 l’ASSM « Soins palliatifs »:

« Il n’est pas possible que tous les symptômes 
lourds peuvent être soulagés à tout 
moment ». 

« Attentes déraisonnables:

* Diminution des demandes de suicide 
assisté ou d’euthanasie active dans n’importe 
quelle situation

* que  la mort peut être influencée de telle 
façon qu’elle soit toujours une mort douce ». 



Les perspectives…



La bioéthique?

Depuis années 60: 
‐ Indignation face à non‐respect des 

droits de la personne
‐ Constat de la difficulté de concerter 

la dynamique de la science et 
l’édification de la vie sociale

‐ Evacuation du spirituel / droit 
occupe place centrale

‐ Acteurs principaux: scientifiques, 
philosophes, juristes 



Les principes fondamentaux et incontournables:
•Autonomie
•Bienfaisance
•Non‐malfaisance
•Justice

Le droit de l’individu à
s’autodéterminer devient le 
moyen d’humanisation dans des 
perspectives ouvertes, sans cadre 
d’aucune tradition particulière



«Vulgarisation généralisée» de la notion de 
l’autodétermination …

mène à

…lire le phénomène suicidaire comme expression 
de la vraie liberté humaine 

Seul critère:  capacité de discernement de la 
personne dans sa rationalité



La prise en compte de la …
vulnérabilité

«… complète et complique l’image de l’individu 
autonome en le replaçant dans ses modalités 
temporelles, relationnelles et corporelles –
soulignant à la fois sa dépendance et la fragilité
essentielles de ses capacités.»

Nathalie Maillard 
La vulnérabilité. Une nouvelle catégorie morale? 2011 



«Moralities built on the image of the 
independent, autonomous, rational individual 
largely overlook the reality of human 
dependance and the morality for which it calls.»

Virginia Held
The ethics of Care. Personal, Political, Global



Souffrance comme impasse et appel au 
secours en même temps

«Au sein de la souffrance inutile, dans 
cette passivité, au sein de cette déchirure, 
on observe dans le gémissement, dans le 
cris même, un appel à l’autre.»

Emmanuel Lévinas 
Une éthique de la souffrance



La compassion qui répond à cet appel peut 
devenir …

une ouverture vers un sens possible, une 
promesse d’espérance

La compassion comme cœur même de la 
relation humaine, de la responsabilité
pour l’autre



« La question requiert une inquiétude 
morale permanente, bien vivante, 
impertinente au besoin. Telle est la 
dignité de l’éthique, face à la dignité de la 
personne. »

Denis Müller, (2005)



MERCI pour votre attention et 
… vos réflexions!


